	Les acrostiches


	Jeune

Etourdissant

Ambitieux

Nerveux

est un acrostiche de Jean.

Son caractère est traduit en utilisant des mots dont les premières lettres reproduisent son prénom dans l'ordre vertical.

Les acrostiches sont très anciens. On en trouve déjà dans la Bible. Ils permettent de "faire voir" un mot, une phrase, sans la dire vraiment. Les résistants les employaient durant la guerre pour faire passer des messages.

S’il s’agit d’une petite histoire, elle va faire comprendre autre chose par la lecture verticale de la première lettre de chaque ligne.

Ainsi ce chevalier amoureux, s'adressant à sa belle en ces termes, et qui ne se rend pas compte que la réponse de la dame se trouve en acrostiche :

Voyez comme je vous aime! 

Oh ! que Diable m'emporte

Un jour, je viendrai même

Sonner à votre porte

Et partager un peu

Très peu, de vos moments

En regardant vos yeux

Si beaux et si brillants

Forts de ce petit jeu,

On ira promenant

Un soir, sous le ciel bleu.

Mais pour débuter, il suffira de vous exercer avec les prénoms de vos amis.

Au départ, la contrainte de l’acrostiche risque de ne pas paraître forte à l’enfant. L’enseignant sera exigeant en ce qui concerne le choix des mots : il ne suffit pas qu’ils commencent par la lettre recherchée, il est nécessaire aussi qu’ils soient en relation avec le thème choisi. Si l’acrostiche cherche à montrer un prénom, il faut que les mots expriment les qualités (ou les défauts !) de la personne concernée. Cet exercice peut aussi nécessiter des recherches minutieuses dans le dictionnaire et favorise la découverte de nouveaux mots !

	Les centons


	Que votre règne arrive,

après des siècles d’esclavage.

Que vous êtes joli, que vous me semblez beau !

Ce texte est un centon car il est composé d’extraits de trois textes différents :

1. le Notre-père ;

2. la Brabançonne ;

3. la fable Le corbeau et le renard.

En se servant de morceaux de textes existants (connus comme ceux de l’exemple ou moins connus comme ceux des règlements divers, des documents administratifs), on peut ainsi arriver à construire des textes nouveaux, amusants, comiques ou étonnants.

Il est intéressant de se servir de textes connus de tous pour fabriquer des centons.

Néanmoins, dans la classe, les élèves peuvent travailler par groupes de deux ou de trois et chercher dans leur propre production de textes les morceaux, les paragraphes qui pourraient s’associer et former ainsi un texte nouveau.

En pratiquant de la sorte, l élève mesure à quel point une phrase peut être vraiment liée au texte dont elle provient ou au contraire à quel point elle est passe-partout. Il s’aperçoit aussi que les phrases sont plus faciles à manipuler dans cet exercice que les paragraphes. Ceux-ci en effet expriment inévitablement des idées, des sentiments, des situations plus complexes et sont donc moins utilisables dans un autre contexte. Il s’agit là d’une bonne initiation à la notion de paragraphe.


	Les boules de neige


	A la mer, nous avons admiré souvent quelques nouvelles amourettes.

A

LA

MER

NOUS

AVONS

ADMIRÉ

SOUVENT

QUELQUES

NOUVELLES

AMOURETTES

Cette phrase comporte un premier mot d’une lettre, un deuxième de deux, un troisième de trois et ainsi de suite. On peut la disposer comme dans l’exemple, de manière à bien voir l’évolution.

Une des variantes consiste à faire l’inverse et à commencer par un mot de dix lettres, mais apparemment, c’est plus difficile. Par exemple : Inévitablement, découragement, avilissement proviennent absolument, carrément, finement, gaiement, trente-trois fois par km2.
I N ÉV I TABLEMENT

DÉCOURAGEMENT

AV I L I S S EMENT

PROV I ENNENT

ABSOLUMENT

CARRÉMENT

F I NEMENT

GAIMENT

TRENTE

TROIS

FOIS

PAR

KM

2
Les textes boule-de-neige sont très exigeants. La phrase trouvée doit avoir un sens (même approximatif !).

C’est ici que la connaissance des formes fléchies (les pluriels, la conjugaison) s’avère fort utile ! C’est avec ces mots-là qu’on parvient à avoir une ou deux lettres en plus ou en moins.

L’aspect esthétique des réalisations n ‘est pas à négliger : certains élèves se passionneront.


	Cadavre exquis


	En laissant le hasard s'occuper des mots, on peut créer des textes poétiques ou drôles. C'est un jeu qui se joue à quelques-uns. Sur une feuille de papier pliée en accordéon, chacun(e) écrit en secret une partie de phrase.

Il faut décider au départ de la structure de cette phrase :

- N + V (nom et verbe)
- N + V + N (nom, verbe et nom) - Le verbe doit pouvoir accepter un complément direct.

- N + V + Prép. + N (nom, verbe, préposition et nom) - Le verbe n ‘accepte pas de complément direct mais seulement un complément indirect.

- N + A + V + N (nom, adjectif, verbe et nom)

ou n'importe quelle autre structure de phrase suivant le degré de connaissances grammaticales des élèves.

Quand la feuille a fait le tour des joueurs, on la déplie et l'on peut obtenir des choses étonnantes : Le ciel entier cache mon amour.

On peut procéder autrement: il faut répondre cette fois à la question "C'est quoi ?"

Le premier qui écrit doit écrire un nom. Le deuxième doit compléter la phrase

"C'est..." sans connaître le nom qui a été écrit.

Quand on déplie la feuille, on peut obtenir des phrases bizarres mais qui peuvent aussi faire réfléchir :

· Le bonheur, c'est un grand lac plein de crabes.
· Une valise, c'est le moment de partir.

Une autre variante encore : ce sont les "conditions". Le premier joueur énonce une condition et le second écrit une phrase au conditionnel, sans connaître bien entendu la condition de départ.

Cela peut donner :

· Si les poules avaient des dents, les trains iraient plus vite.
· Si j'étais riche, les sens interdits n'existeraient pas.

Encore une précision : pourquoi "cadavre exquis" ? Ce jeu existait probablement déjà longtemps avant que des poètes célèbres ne le remettent à l'ordre du jour et la première phrase qu'ils obtinrent de cette façon fut « Le cadavre exquis boira le vin nouveau ».

Ce jeu est fait de surprises continuelles.

En remarquant que beaucoup d’éléments (et surtout pas ceux qu’on attend) peuvent tenir la place du complément direct ou indirect, les élèves se rendront mieux compte de leur

spécificité.

De même, ces observations les introduiront peu à peu aux notions de transitivité et d’intransitivité du verbe.

En s’apercevant que de nombreux adjectifs s’accordent avec des noms même s’ils ne font pas partie des qualités généralement attribuées à ce nom, ils renforceront leur compréhension de l’accord de l’adjectif. Cet accord devra d’ ailleurs à plusieurs reprises être rétabli puisque dans ce jeu, chaque joueur ignore ce qu’a écrit le précédent. Il s’agira donc alors d’un exercice classique d’ accord, mais motivé par la situation vécue.

Enfin, ce jeu est une introduction simple à la poésie. Oser associer des mots qui habituellement ne vivent pas ensemble, c’est un premier pas à franchir aussi bien pour accéder à la création poétique que pour comprendre les poètes surréalistes.


	Les collages


	Ces titres ressemblent étrangement aux titres d'un grand journal mais en fait ils n'ont jamais été publiés. Ils ont été réalisés par collages à partir des vrais titres de divers numéros.

Vous pouvez

- soit partir d'une idée et chercher les phrases, les bouts de phrase ou les mots qu'il vous faut, dans les magazines, les revues, les journaux ;

- soit vous laisser guider par votre "instinct" et choisir au hasard des mots, des expressions, des titres entiers dans la presse écrite, les assembler et voir ce que cela donne. On est parfois surpris de créer ainsi des textes poétiques avec des titres très réalistes...

Vous pouvez aussi choisir des phrases dans différents magazines, en caractères de couleur ou en noir, grands ou petits et les disposer sur une feuille. Cela donne de très jolis tableaux...à lire.

Voilà encore un jeu qui provoque les élèves et qui les oblige à une recherche active dans un matériel de base (des magazines, des journaux).

Oser associer des mots et des expressions qui d’ habitude ne se côtoient pas est utile pour certains : cela stimule l’imagination et permet d’entrer de plain-pied dans la création avec un matériau concret que l’on peut manipuler, découper, sentir. Les associations peuvent facilement se tenter avant le collage. Tout (ou presque) est possible.

On peut faire perdre aux noms leurs marques du pluriel (les chemins devient le chemin en deux coups de ciseaux) ou au contraire, leur en faire acquérir (si possible dans la même police de caractères mais la fantaisie n’est pas exclue, elle est même souhaitée dans certains cas). A cette occasion, des notions importantes vont être abordées : une cousine devient un cousin, le sens général reste le même mais quand une loupe devient un loup, le sens du mot change.

Les accords entre les sujets et les verbes poseront parfois problème : lorsqu’ on voudra associer un groupe sujet et un verbe, un nom et un adjectif, il faudra tenir compte des accords !
Les associations de mots sont bien entendu soumises à plusieurs lois grammaticales et syntaxiques qui pourront ainsi être découvertes dans le feu de l’action et donc mieux mémorisées.

Un travail en groupe permettra des confrontations et aussi la coopération entre les élèves.

	Combinatoire


	On connaît ce livre-album de Raymond Queneau qui rassemble une série de dix poèmes composés de quatorze vers. Chacun de ces vers peut se combiner avec tous ceux des autres poèmes et cela donne la possibilité théorique de composer cent mille milliards de poèmes !

N’allons pas si loin... Les élèves seront invités à construire un quatrain où les vers seront interchangeables ou un texte court où les phrases pourront être lues dans des ordres différents de celui proposé :

- Elle avait les cheveux roux. Le soleil brillait dans le ciel. Elle portait une robe lilas. J’étrennais mon nouveau costume. Nous venions de commander un jus de fruit.

peut se lire :

- J’étrennais mon nouveau costume. Le soleil brillait dans le ciel. Nous venions de commander un jus de fruit. Elle portait une robe lilas. Elle avait les cheveux roux.

ou

- Nous venions de commander un jus de fruit. Elle avait les cheveux roux. Elle portait une robe lilas. Le soleil brillait dans le ciel. J’étrennais mon nouveau costume.

etc…

Il est intéressant de creuser avec les élèves les raisons qui font que les phrases de tel poème ou de tel texte peuvent être combinées différemment pour produire un autre poème ou un autre texte. Ils découvriront ainsi quelles sont leurs caractéristiques d’indépendance.

Les enfants sont maintenant familiarisés avec une autre forme de combinatoire : il s’agit de ces romans dont vous êtes le héros qui permettent des lectures multiples.


	Les définitions


	En ouvrant le dictionnaire au hasard, on tombe inévitablement sur des mots relativement peu employés dans notre langue de tous les jours et par conséquent presque inconnus...

Ainsi en est-il de "goule", "papule", "scion" collectés dans un simple dictionnaire.

Alors, avant de regarder la définition du dictionnaire, il est parfois intéressant d'en inventer une !

· Goule : visage plutôt désagréable ? (en réalité, il s'agit d'une espèce de vampire)
· Papule : il doit s'agir d'un petit pape ! (en fait, c'est une lésion de la peau...)
· Scion : c'est sûrement quelqu'un d'embêtant ! (pas de chance, il s'agit d'un simple bourgeon...)

Il suffit de laisser aller son imagination et de capter les images que le mot mystère évoque en nous...

Un autre exercice curieux consiste à donner de nouvelles définitions à des mots très connus. Ainsi : 
· un coquelicot ne sera plus cette jolie petite fleur des champs mais deviendra un tout petit coq ; 
· l'infanterie : un magasin pour enfants ;
· un dindon : une grosse cloche ;
· la répercussion : un gros tambour ;
· un renégat : un petit garçon qui s'appelle René...

Dans ce domaine, l'imagination n'a pas de limites !

Cette activité amène l’enfant à imaginer à partir des idées qu’évoquent des mots aux sonorités parfois inconnues. Il fait ainsi des associations entre certaines images auditives du mot (dans renégat, il entend René et gars, dans goule, il entend presque gueule), ce qui l’amène à créer sa définition.

En cherchant des mots inconnus dans le dictionnaire, il va enrichir son vocabulaire. En confrontant sa propre définition inventée avec la vraie, il retiendra mieux celle-ci.

	L’écriture abécédaire


	Alors, Béatrice crut devoir emporter fiévreusement Guy. Heureusement, il jouait: képi, légos, machines n'occupaient plus que raisonnablement sa tanière (un vieux wallon xénophobe y zézayait).

Chacun des mots de cette phrase commence par une lettre dans l'ordre de l'alphabet. C'est relativement facile pour toutes les lettres sauf pour "k" (il n'existe que 190 mots courants commençant par k), pour "w" (50 mots), "x" (40 mots), "y" (40 mots), "z" (130 mots). Ces trois dernières lettres sont particulièrement difficiles vu qu'elles se suivent !

Vous pouvez aussi :

· tirer au sort quelques lettres de l'alphabet puis écrire une phrase dont les mots commenceront par ces lettres dans l'ordre où elles ont été tirées ;
· vous obliger à écrire une phrase suivant l'alphabet doublé ou triplé : Arthur Amadou, bêtement bohème, compulsait couramment des dictionnaires en empruntant fort fiévreusement...

Voilà une façon bien agréable d’apprendre ou de réapprendre l’alphabet ! Mais ce n’est pas le seul intérêt de ce jeu.

L’auteur doit obéir en effet non seulement à la contrainte abécédaire mais également aux contraintes de sens : sa phrase doit avoir un sens plus ou moins logique. Il cherchera donc non seulement un mot commençant par telle ou telle lettre mais également un mot qui soit un nom ou un verbe ou un adjectif afin que la syntaxe y trouve son compte.


	Les inventaires


	Le plus célèbre des inventaires est celui de Jacques Prévert (avec le fameux raton-laveur).

On peut travailler par thèmes :

- l’inventaire des objets de ma cuisine ;

- l’inventaire de ce qui traîne dans mon grenier ou dans un grenier imaginaire ;

- l’inventaire des maris de ma tante...

En introduisant un objet inattendu (l’intrus) dans un inventaire, on aiguisera l’attention de ceux qui écoutent.

L’inventaire de Prévert peut être donné en exemple mais pas en modèle. En fait, en faisant créer des inventaires, on transgresse la fameuse règle qui demande d’éviter les répétitions, les litanies. Mais ici, comme on en fait une loi, une contrainte, l’interdit se transforme en jeu.

Ce jeu développe à la fois l’observation nécessaire pour décrire le contenu d’un sac de dames par exemple, mais aussi l’imagination dans les inventaires... inventés et lorsqu’on introduit un ou plusieurs intrus.
Une pierre

Deux maisons

Trois ruines

Quatre fossoyeurs

Un jardin

Des fleurs
Un raton-laveur…

	Carré lescurien
	Ecrire un nom, un adjectif et un verbe à l’infinitif sur un papier

Les papiers sont placés dans des « boîtes à mots » (ceux qui disent qui on est, comment on est, ce que l’on fait)

Tirer 4 papiers au hasard : 2 noms, 1 adjectif, 1 verbe – les placer de cette manière-là

nom

((((((((
nom

(
(
(
(
(
(
adjectif

(((((((((
verbe

Ecrire une phrase comprenant ces 4 mots dans l’ordre que l’on souhaite.

	Les lipogrammes


	Le temps est merveilleux aujourd'hui, n'est-ce pas ?

Cette phrase vous parait-elle bizarre ? Non ? Et pourtant il s'agit là d'un lipogramme en q, en b, en f, en g, en k, en w, en y et en z.  Cette phrase ne contient aucun q, b, f, g, k, w, y ni z.

Il s'agit tout simplement de s'obliger à écrire une phrase, un petit texte en n'utilisant pas certaines lettres.

· Voici un lipogramme en a : Bonjour, comment vous nommez-vous ?
· Voici un lipogramme en e : Un gras cochon part pour Paris.
· Et si on essayait un lipogramme en a et en e ? Bonjour, gros cochon dodu du coin !
· Voici un lipogramme en a, en e et en o : Tu dis zut.

Quelques pistes :

- essayez d'écrire un lipogramme en e mais qui contienne au moins dix mots ;

- cherchez à cette occasion quelles sont les lettres les plus fréquentes dans notre langue ;

- présentez des lipogrammes en e, en a, en i, etc. à vos amis et demandez-leur s'ils n'ont rien remarqué d'anormal.

L’intérêt de la recherche des lipogrammes réside aussi dans le fait que des lettres interdites peuvent se trouver dans des mots où on ne les entend (et où on ne les attend) pas ! Peine par exemple ne pourra pas figurer dans une phrase lipogrammatique en i. Les élèves seront donc amenés à vérifier certaines de leurs hypothèses au dictionnaire. Ce sera aussi l’occasion d’attirer leur attention sur les sons et les lettres qui les représentent.


« LA DISCIPLINE, C’EST LA CLE », Tomi Ungerer
« VIVE LE PILLAGE ! » Erick Orsenna 

· des mots en blanc écrits sur un fond noir : recouvrir de noir tout ce que l’on déteste ; les mots qui resteront diront tout ce que l’on aime

· compléter ces phrases avec amour ou rageusement (avec j’aime beaucoup… ou j’en ai marre de…)
· écrire un poème avec des rimes en « esse »

· dresser la liste de 10 choses que l’on voudrait emporter avec soi si on partait vivre sur Mars

· à partir d’un texte, ne garder que certains mots (dans l’ordre) pour inventer un nouveau texte écriture verticale : ne garder qu’un mot par ligne
· portrait chinois ; si j’étais…

· légender des images incongrues

· terminer des phrases bizarres

· il est interdit de…

· écrire par allitération : choisir un trait de caractère (agressivité), chercher des sonorités qui traduisent ce trait de caractère (gr, cr) ; chercher des mots avec ces sonorités ; créer un texte

· carrefours : « La grande marmite à histoires », éditions Autrement (livre à bandes interchangeables)
· tautogrammes : texte dont les mots commencent tous par la même lettre « Didon dîna, dit-on, du dos d’un dodus dindon »
· 9 exercices autour du chiffre 9 : 9 lignes sur le thème « manger une crêpe » (9 seconde par ligne), 9 titres de livres inventés comprenant le mot « neuf »
	Titre
	Cartes aléatoires avec des mots
	Projet d’écriture

	Objets étranges
	cartes avec des noms d’objet, cartes avec des adjectifs un peu sophistiqués
	Tirer au sort une carte de chaque paquet, obtenir un étrange objet, raconter ses aventures

	Curieuses circonstances
	3 paquets

- nom d’un personnage connu
- nom d’objet
- prépositions : dans, à côté, près de, au fond…
	Tirer 3 cartes, une dans chaque paquet

Raconter par quel heureux hasard le personnage se trouve là, comment ça s’est passé et ce qu’il a dans la tête pour la suite

	Et si…
	2 paquets 

- mot (objet ou personnage connu)

- verbe d’action + complément
	Tirer une carte dans chaque paquet

Poser la question : « Qu’arrivera-t-il si… ? »

	Dédoublements
	Etablir une liste de mots-composés

- Paquet 1 : la première partie de chaque mot

- Paquet 2 : la seconde partie de chaque mot
	Tirer une carte de chaque paquet

Recréer un mot composé nouveau

Raconter à quoi il sert, qui le fabrique, où on le trouve, qui l’utilise, dans quelles circonstances…

	Comparaison n’est pas raison
	2 paquets
- Paquet 1 : des phrases avec je suis + adjectif mentionnant une qualité ou un défaut

- Paquet 2 : nom de choses vivantes ou nom
	Tirer une carte du 1er paquet

Ajouter « comme »

Tirer une carte du 2nd paquet
Expliquer le pourquoi du comment


	La journée favorite (voir autres propositions en fin de document)

	Objectifs: écrire sans avoir peur de la page blanche

Consigne : « Je vais vous donner des consignes et vous allez y répondre par écrit. Puis je vous donnerai un texte à trous et vous mettrez vos réponses dans les trous »

Matériel : feuille, crayon, photocopie du texte à trous

Déroulement : 

· Demandez:

· un prénom

· un lieu

· deux personnages 

· une action que vous aimez beaucoup faire

· votre petit déjeuner préféré

· un prénom original

· une activité que vous aimez faire pour vous détendre

· un événement qui vous a fait peur

· un lieu où vous aimeriez aller

Remplir le texte à trous avec vos « trouvailles ».

Je m'appelle .........1)....... J'habite ...........2)...... avec ……… et  .............. 3)...... Le matin, quand je me réveille, j'aime........4)..........Puis j'avale mon petit déjeuner:..............5)....... Je vais souvent voir mon/ma meilleur(e) ami(e).............6)........ Avec elle/lui, nous ...............7).......... Un jour, nous avons eu peur parce que..............8)........... Heureusement, tout s'est bien fini. L'été prochain, nous irons ensemble.............9)................ J'ai hâte!

Analyse

- jeu permettant de ne plus avoir peur de la feuille blanche, facilite la production des élèves en difficulté

montrer aux élèves qu'avec un support commun, on obtient des résultats différents

Prolongement: se servir de ce texte pour raconter un événement exceptionnel.


	Jeu du dictionnaire

source: Jeux pour écrire - M. Martin- Ed Hachette éducation- p 14

	Objectifs: écrire sans avoir peur de la feuille blanche

Consigne: « Voici un texte où des mots sont soulignés; on cherche ces mots dans le dictionnaire puis on suit dans la colonne jusqu'à ce que l'on est compté six autres noms communs. On remplace le nom d'origine par le dernier et ainsi de suite. Si le mot repérer n'est pas du même genre on continue le repérage jusqu'à ce qu'on obtienne un mot qui convient. »

Matériel: dictionnaires (1 pour 2), texte avec noms communs surlignés.

Déroulement:

donner texte et dictionnaire. Après avoir donné la consigne, laisser un temps de recherche. Lecture des différents textes. Échanges

Analyse:

- jeu permettant d'avoir un texte humoristique rapidement

- liens intéressants avec l'étude de la langue (classe grammaticale, genre)

- utilisation du dictionnaire
- si même dictionnaire et si erreur: échange sur la méthode de travail

- si dictionnaires différents: les résultats seront différents (travail alors sur la crédibilité du texte, sur l'humour...)

Variable: si trop difficile, faire N + 2; travailler avec les adjectifs, avec les verbes (conjugaisons)

	Une fourmi de 18 mètres

 avec un chapeau sur la tête 

ça n'existe pas, ça n'existe pas

Une fourmi traînant un char

plein de pingouins et de canards

ça n'existe pas, ça n'existe pas

Une fourmi parlant français,

parlant latin et javanais

ça n'existe pas,

Et pourquoi pas?
	Une FOURRIERE de 18 mètres

 avec un CHAPITRE sur la tête 

ça n'existe pas, ça n'existe pas

Une FOURRIERE traînant un CHARBONNIER

plein de PINTADEAUXet de CANCRELATS

ça n'existe pas, ça n'existe pas

Une FOURRIERE parlant français,

parlant latin et javanais

ça n'existe pas,

Et pourquoi pas?

Petit Larousse en couleurs 1980
	Une FRAGILITE de 18 mètres

 avec un CHAPON sur la tête 

ça n'existe pas, ça n'existe pas

Une FRAGILITE traînant un CHARDON

plein de PIPEAUX et de CANDELABRES

ça n'existe pas, ça n'existe pas

Une FRAGILITE parlant français,

parlant latin et javanais

ça n'existe pas,

Et pourquoi pas?

Maxi débutants Larousse (7/10 ans)


	Cadavre exquis avec trame imposée

source: Jeux pour écrire - M. Martin- Ed Hachette éducation- p 26

	Objectifs: se familiariser avec la langue, travailler la cohérence d'un texte

Consigne: «  Vous êtes par groupe de 4. Le premier écrira la réponse à la question: Qui était-il?, il cachera le texte et passera le papier au suivant qui écrira la réponse à la question: Que faisait-il?, il cachera la réponse et passera le texte au troisième qui écrira la réponse à la question: Que dit-il ou que pense-t-il?, il cachera le texte et passera le papier au quatrième. Le quatrième répondra à la question: Qu'arriva-t-il? »

Matériel: 1 feuille et 1 crayon pour 4

Déroulement:

Constituer des groupes de 4.

Donner la consigne.

Laisser du temps pour écrire.

Lecture et échanges.

Analyse:

Nous obtenons un début d'histoire qui mérite d'être retravaillé: concordance des temps, travailler les connecteurs de temps, de lieu, cohérence de l'histoire

Variable:

Premier élève répond à :          Il était une fois un(e) ...

Deuxième élève                       action

Troisième élève                        c'est alors qu'il (elle)...

Quatrième élève                       heureusement...

Permet d'évoluer sur le conte.


	Qui? Où? Quoi? Comment?

	Objectifs: travailler la cohérence d'un texte

Consigne: « Un groupe (2) va vous présenter par mime ou par dessin la réponse à ces 4 questions: qui? Où? Quoi, comment? Vous devez répondre à ces 4 questions puis nous ferons une synthèse des réponses. Enfin, nous écrirons un texte à partir de vos réponses. »

Matériel: Fiche guide avec les 4 questions + 1 fiche guide pour le binôme qui présente

Déroulement:

Un binôme mime ou dessine des réponses à 4 questions (1 fiche guide leur a été remise; exemple QUI? 1 père et son enfant  OU? À la montagne QUOI? vont skier COMMENT? Maladroitement.

Les autres élèves ont reçu une fiche guide avec les 4 questions et vont répondre à ces questions grâce aux mimes ou aux dessins.

Après un temps de travail personnel, lecture et échanges.

Validation des mimes et dessins. 

Revenir sur les textes pour cohérence des temps, connecteurs...

Analyse:

Une situation ludique sert de mise en situation.

Les 4 questions servent de trame d'écriture (on pourra par la suite, ne plus passer par l'étape mimes-dessins mais garder la trame d'écriture)


	Travailler à partir d'une photo : camper un personnage 

	Objectifs: inventer

Consigne: « Voici plusieurs photos au tableau. Vous en choisissez une (ne rien dire aux autres) et vous écrivez un court texte pour présenter le personnage qui est dessus. Vous pouvez vous aider avec ce genre de questions: Où est le personnage? Que regarde cette personne? Qui est sur la photo? Pourquoi la personne est-elle là? ... »

Matériel: plusieurs photos (publicité, ...) à mettre au tableau

Déroulement:

Installer plusieurs images (photos) au tableau.

Demander aux élèves d'en choisir une (et ne rien dire).

Ecrire un court texte pour décrire sa photo.

Laisser un temps d'écriture puis lecture des textes. Essayer de trouver la photo qui correspond au texte.

Analyse:

les questions-guides permettent de ne pas rester que dans le descriptif mais d'imaginer ce que ne voit pas sur la photo (donner une « âme » au personnage.

Variable:

Donner une photo à toute la classe, comparer les textes. (mêmes questions-guides)


	Les incipits

	Objectifs: inventer

Consigne: A partir de ce début d’histoire (incipit) : « En ces temps très anciens, un géant guerroyait, triomphait, dominait », vous devez écrire la suite du texte (8min)



	D’AUTRES IDEES ENCORE…

	C’est…
	Choisir un thème et rédiger un poème en disant ce que ce thème représente pour vous

Le soleil, c’est…

Le soleil, c’est…
	Enchaînement
	A la manière du poème de Georges Jan, composer un poème  (l’école…) qui commence par 

– un panier

Qu’y a-t-il dans le panier ?

De la paille ?

Qu’ya-t-il sur la paille ?

	Le monde à l’envers
	A la manière de W/B Rands, composer un poème « à l’envers »

- Chercher 10 couples de noms qui riment entre eux (homme/gomme)

- Construire des phrases pour chacun de ces noms dans les quelles ils deviendront sujets et auront un COD ou un COI (un homme travaille dans les champs ; la gomme frotte le papier)

- Inverser les phrases en échangeant le COD/COI avec le sujet (les champs travaillent dans l’homme, le papier frotte la gomme)
	Enchaînement
	A la manière de Paul Eluard, composer un poème (Dans le train) qui commence par

Dans Paris, il y a une rue ; dans cette rue, il y a une maison, …

Penser à renverser

	Déménager
	A la manière de Georges Perec avec un autre titre

Faire ses devoirs, préparer le repas, jouer au football, fêter son anniversaire

Utiliser des verbes à l’infinitif, se servir du dictionnaire des synonymes, accumuler, établir une progression
	Dimanche


	A la manière d’Obaldia Charlotte fait de la compote…

	
	
	Collier
	Eléphant

Fanfaron

ronronner

	Cortège
	A la manière de Jacques Prévert

- chercher des expressions ou des mots composés (armoire à glace, machine à tricoter, échelle de pompiers…)

- Fabriquer un poème en appliquant la même  règle d’écriture et en créant de drôles d’associations d’idées

Un vieillard en or avec une montre en deuil

Une reine de peine avec un homme d’Angleterre…
	Iles…


	Après avoir analysé le poème Choisir un lieu, un endroit ou un autre thème

	
	
	En cadence
	Comme Philippe Soupault, écrire un poème à répétition qui joue plus sur le rythme des mots et sur leurs sonorités que sur leur sens

· commencer les phrases par un pronom sujet ° verbe d’une syllabe au présent

· ajouter des adjectifs

· attention à garder le rythme du poème (4 pieds)


	ET ENCORE…

	Logorallye
	Ecrire 9 verbes

Chaque élève choisit une ligne, une colonne ou une diagonale

Il invente une histoire de 2 ou 3 phrases en utilisant ces 3 verbes

Temps imposé et court (3 min)

L’enseignant peut imposer des nouvelles consignes


	Les petits papiers
	Identifier la structure grammaticale à produire à la fin
Constituer des équipes : autant d’enfants que de groupes de mots à écrire

Ecriture : chaque élève écrit un groupe de mots sur une feuille en respectant la consigne donnée par l’enseignant ; il la plie pour cacher ce qu’il a écrit avant de la passer à son voisin de gauche

On recommence autant de fois qu’il y a de groupes de mots imposés par la structure syntaxique

On dépouille et on lit à haute voix

· pourquoi/parce que

· où/dans, en, devant, derrière, près de…

· comment/avec (quelqu’un, quelque chose, un sentiment) ou un adverbe en –ment

· quand/CC temps

· un GN/ c’est comme/un GN/qui + fin de phrase

· si j’étais (si tu étais) + adj ou GN ou CC lieu/ je serai (tu serais) + adj ou GN ou CC lieu



	Les 10 mots
	Donner 10 mots pris au hasard dans le dictionnaire.

Ecrire  un texte dans lequel ces 10 mots devront apparaître.

Chacun lit son texte.

Variante :

Mêmes mots mais obligation de les prendre dans l’ordre pour composer son texte.
	
	


Jeu d’écriture : LE CONTE

(jeu créé par des élèves)

1 – un personnage imaginaire

2 – un signe physique particulier

3 – une action que tu aimerais savoir faire

4 – un défaut ou un handicap

5 – un lieu

6 – un objet

7 – une formule magique

8 – un personnage que tu aimerais être

9 – une activité que tu aimes ou que tu aimerais faire

IL ETAIT UNE FOIS…….

1 – Un personnage imaginaire

QUI AVAIT ………………..

2 – Un signe physique particulier

IL (ELLE) ETAIT PARTICULIEREMENT DOUE (E) POUR ……………

3 – Une action que tu aimerais savoir faire

MAIS MALHEUREUSEMENT, IL (ELLE) ETAIT…………………….

4 – Un défaut ou un handicap

UN JOUR QU’IL (ELLE) SE PROMENAIT DANS ……………

5 – Un lieu

IL (ELLE) TROUVA UN(E) …………….. 

6 – Un objet

A COTE DUQUEL (DE LAQUELLE) SE TROUVAIT UNE ENVELOPPE QU’IL (ELLE) OUVRIT ET LUT ……………………..

7 – Une formule magique

AUSSITOT LA FORMULE PRONONCEE, NOTRE HEROS SE TRANSFORMA EN …………….

8 – Un personnage que tu aimerais être

DEPUIS CE JOUR, ON LE VOIT SOUVENT……………..

9 – Une activité que tu aimes ou que tu aimerais faire

Jeu d’écriture : LE VOYAGE

(jeu créé par des élèves)

1 – Ton prénom

2 – 3 adjectifs

3 - La chose que vous aimez le plus

4 – 2 choses que vous détestez

5 – Un pays lointain

6 – 5 objets au hasard

7 – Un moyen de transport

8 – Un nom d’animal

JE VAIS VOUS RACONTER MON HISTOIRE, L’HISTOIRE DE ……

1 – Ton prénom

VOUS ME RECONNAITREZ FACILEMENT, JE SUIS…….

2 – 3 adjectifs

MA PASSION EST……… ; ON NE PEUT VIVRE SANS AIMER ……………

3 - La chose que vous aimez le plus
MAIS MON QUOTIDIEN N’EST MALHEUREUSEMENT FAIT QUE DE………………

4 – 2 choses que vous détestez

JE NE REVE QUE DE M’ECHAPPER, D’ALLER A …………..

5 – Un pays lointain

C’EST DECIDE ! JE PARS ! PAS LE PEINE DE FAIRE DE VOLUMINEUX BAGAGES ; JE N’EMMENE QUE …………….. AVEC CELA, ON N’EST PAS ENCOMBRE ET ON A LE MINIMUM POUR VOYAGER LEGER ET EFFICACE !

6 – 5 objets au hasard

AU FAIT ! COMMENT PARTIR ? AH, BIEN SUR, EN …………………………. J’IRAI PLUS VITE !

7 – Un moyen de transport

AH ! NE PAS OUBLIER MON …………………………….. IL ME TIENDRA COMPAGNIE DANS CETTE FOLLE AVENTURE.
8 – Un nom d’animal

Jeu d’écriture : MA JOURNEE FAVORITE

(texte créé par des élèves)

1 – Un prénom

2 – Un lieu

3 – Un personnage imaginaire

4 – Une action que tu aimes beaucoup faire

5 – Ton petit déjeuner préféré

6 – Un prénom original

7 – Une activité que vous aimez faire pour vous détendre

8 – Un événement qui vous fait peur

9 – Un lieu où vous aimeriez aller

Je m’appelle…..

1 – Un prénom

J’habite ………………

2 – Un lieu

avec un (une)………………….

3 – Un personnage imaginaire

Le matin, quand je me réveille, j’aime……………..

4 – Une action que tu aimes beaucoup faire

Puis, j’avale mon petit déjeuner…………………….

5 – Ton petit déjeuner préféré

Je vais souvent voir mon (ma) meilleur(e) ami(e) …………
6 – Un prénom original

Avec elle, nous allons ……………….
7 – Une activité que vous aimez faire pour vous détendre

Un jour, nous avons eu peur parce que …………….

Heureusement, tout s’est bien fini.

8 – Un événement qui vous fait peur

L’été prochain, nous irons ensemble ………………

9 – Un lieu où vous aimeriez aller

J’ai hâte !

